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Agriculture proprement dite. observé entre les lignes mérite égale-
ment de fixer l'attention, attendu qu'il

Extraits du "Livre de la Ferme " par Joi- règle, ainsi que nous l'avons vu plus
gnaux préparés spécialement pour la Se- haut le choix des instruments2 et que
maine Agricole.-' les allées larges autorisent seules l'em-

-loi des outils les plus avantageux.
La surface que l'on peut biner en t'un autre côté, la nature du sol rend

une journée, en supposant. d'ailleurs, le travail plus ou moins facile. Les
un travail d'une durée uniforme, est terres légères sont plus faciles à biner
subordonnée à différentes circonstan- que les terres fortes, et nous aVns
ces, On comprend sans peine l'in. déjà eu occasion de faire remarquer
fluence que doit avoir ici l'abileté de que, dans une mêine terre, les façons
la main-d'ouvre, mais il importe de d'ameublissement et de nettoyage
bien remarquer que la manière dont donnent lieu à des difficultés variables
les plantes sont réparties sur le sol, suivant l'état du terrain, et le dévelop-
contribue à accélérer ou à retarder la pement et la quantité des mauvaises
besogne. Les semis à la volée gênent herbes au moment où s'effectue l'opé-
les façons de binage, car alors les ou- ration. On ne doit donc pas être sur-
vriers sont astreints à une foule de pris de voir les Wîvriers, dans certai-
précautions qui,. nécessairement, nui- nes conditions, ne biner que 18 à 20
sent à la promptitude d'exécution. perches dans leur journée, alors que,
C'est quand les plantes sont disposées dans d'autres conditions plus favora-
en lignes que leMinages avancent le bles, ils peuvent travailler, dans le
plus rapidement et s'obtiennent le même temps, une surface de 45 à 50
plus économiquement. L'écartement perches.

Houe à chevaf de M. de Dombasle.

Quand la pénurie desbras ou l'éten-
due des cultures ne permet pas d'ef-
fectuer avantageusement les binages
avec les instruments à main, on doit
se servir des instrument mus par les
animaux. Ce n'est que par leur adop-
tion que l'on peut, en pareilles circons-
tances, donner aux récoltes sarclées
une extension cenvenable, et faire
jouer à ces plantes qui ont remplacé
la jachère, leur véritable rôle dans
les assolements, il ne peut plus alors
être question, bien entendu, de semer
à la volée; pour que l'usage de ces ins-
truments soit possible, il est indispen-
sable que les plantes soient disposées
en lignes règulièrement espacées.

Les instruments mis en mouvement

par les animaux dont on. se sert le
plus généralement pour effectuer les
binages, sont les houes à cheval. Par
mi elles, une des plus anciennest des
mieux connues est la houe à cheval
de Mathieu de Dombasle qui a donné,
notamment dans le Calendrier du bon
cultivateur, sur sa construction et son
maniement, d'excellentes instructions.

La houe à cheval de Dombasle que
nous représentons ici est formée d'une
espèce d'age supportant un soc anté-
rieurement, et sur lequel sont articu-
lées deux branches mobiles. Celles-ci
supportent des couteaux dont la lame
recourbée à angle droit, est horizon-
tale. Un régulateur placé en avant
de l'age et deux mancherons assujettis
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